
La Bible en 50 pages Fiche 3. – Caïn et Abel

Genèse 4 :1-12 « Adam connut Eve, sa
femme. Elle conçut, et enfanta Caïn et 
elle dit : J'ai formé un homme avec 
l'aide de l'Éternel. Elle enfanta encore 
son frère Abel. Abel fut berger et Caïn 
fut laboureur. Au bout de quelque 
temps, Caïn fit à l'Éternel une offrande 
des fruits de la terre et Abel, de son 

côté, en fit une des premiers-nés de son troupeau et de leur graisse. L'Éternel porta un
regard favorable sur Abel et sur son offrande ; mais il ne porta pas un regard 
favorable sur Caïn et sur son offrande. Caïn fut très irrité, et son visage fut abattu.

Et l'Éternel dit à Caïn : Pourquoi es-tu irrité et pourquoi ton visage est-il abattu ? 
Certainement, si tu agis bien, tu relèveras ton visage, et si tu agis mal, le péché se 
couche à la porte, et ses désirs se portent vers toi : mais toi, domine sur lui.

Cependant, Caïn adressa la parole à son frère Abel ; mais, comme ils étaient dans les 
champs, Caïn se jeta sur son frère Abel, et le tua. L'Éternel dit à Caïn : Où est ton 
frère Abel ? Il répondit : Je ne sais pas ; suis-je le gardien de mon frère ?

Et Dieu dit : Qu'as-tu fait ? La voix du sang de ton frère crie de la terre jusqu'à moi. 
Maintenant, tu seras maudit de la terre qui a ouvert sa bouche pour recevoir de ta 
main le sang de ton frère. Quand tu cultiveras le sol, il ne te donnera plus sa richesse. 
Tu seras errant et vagabond sur la terre. »

Adam et Ève ont deux fils. L’aîné, Caïn, est cultivateur. Le cadet, Abel, est berger. La tension
entre les nomades et les sédentaires est une distinction fondamentale dans l’antiquité. Les 
frères offrent un sacrifice à Dieu, Abel offre les premiers-nés de son bétail et Caïn du fruit de 
la terre. Le sacrifice d’Abel est accepté, mais pas celui de son frère qui est très fâché. Dieu lui 
dit : « Si tu agis bien, ne relèveras-tu pas la tête ? Mais si tu n’agis pas bien, le péché est tapi 
à ta porte, et son désir se porte vers toi ; à toi de le dominer !1 » Caïn est incapable de 
dominer le monstre qui est tapi en lui et il tue son frère. Nous ferons quatre remarques.

Caïn n’est pas fâché parce que son sacrifice n’a pas été accepté, mais parce qu’il ne l’a pas été
alors que celui de son frère l’a été. La Bible pose la jalousie au fondement de la violence.

Le verset qui raconte le meurtre dit mot à mot : « Caïn dit à Abel, son frère… et quand ils 
sont au champ, Caïn se lève contre Abel, son frère, et le tue2. » Caïn dit à Abel… le verbe 
appelle un complément qui manque. Les sages juifs en ont déduit que Caïn n’avait rien dit, les
frères ont été incapables de se parler, de mettre des mots sur leur différend.

Devenu meurtrier, Caïn est obligé de fuir. Le texte poursuit : « Caïn eut des relations avec sa 
femme ; elle fut enceinte et mit au monde Hénoch. Il se mit ensuite à bâtir une ville et appela 
cette ville du nom d’Hénoch, son fils. » Dans son errance, Caïn bâtit une ville ! La ville 
comme lieu où l’humain fuit le face à face avec son créateur.

Cet extrait des Ecritures judéo-chrétiennes a un parallèle saisissant dans la mythologie. Remus
et Romulus sont frères, le second tue le premier avant de construire une ville à laquelle il 
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donne son nom. Une différence de taille, alors que Romulus reste l’ancêtre célébré de Rome, 
Caïn est considéré comme un vulgaire meurtrier. Dans la Bible, la fin ne justifie pas les 
moyens et Dieu ne cesse de poser la question à chacun : « Qu’as-tu fait de ton frère ? »3 

Personnellement j’insiste davantage que le pasteur Antoine Nouis sur le motif pour lequel 
Dieu ne porte pas un regard favorable sur l’offrande de Caïn alors qu’il agréée celle d’Abel. 
Comme souvent – voire toujours – la réponse est dans le texte hébraïque. 

Abel consacre à l’Eternel les premiers nés de son troupeau. Autrement dit, il se place 
volontairement à la fois dans une situation de précarité, car il ne sait pas si d’autres naissances
suivront, et de totale confiance en Dieu pour l’avenir de ses troupeaux, donc de sa propre vie.

Caïn, quant à lui, offre simplement à l’Eternel les fruits de la terre et non pas « les primeurs de
ses récoltes...» Ce n’est pas un détail ! Il a garanti sa propre sécurité au moment où il se 
dépossède d’une partie de ses avoirs. L’Eternel pourtant ne le condamne pas. Au contraire, il 
lui offre la chance de se ressaisir : « Certainement si tu agis bien, tu relèveras ton visage ». 
Cette opportunité, Caïn ne la saisit pas et, à l’opposé, il est désormais rendu incapable de 
réellement dialoguer avec son frère. Alors, par jalousie et colère, il tue ! 

La postérité de Caïn

Dans sa fuite, Caïn construit une ville. Il est à l’origine d’une civilisation marquée par la 
personnalité de Lémek. De Lémek, deux choses sont dites : il a deux femmes et il est habité 
par un désir de vengeance4.

La civilisation de l’homme qui s’est laissé vaincre par sa jalousie est marquée par la 
polygamie et la brutalité. La tension homme-femme s’est dégénérée en une relation de 
domination et la justice est soumise à la violence. Cette civilisation ne subsistera pas 
puisqu’elle périra dans le déluge.
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4 Genèse 4 :23 - Lémek dit à ses femmes : Ada et Tsilla, écoutez ma voix ! Femmes de Lémek, écoutez ma
parole ! J'ai tué un homme pour ma blessure et un jeune homme pour ma meurtrissure. 
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